(e liévre et lec grenouilles

Un Liévre en con gite comgeait

(Car que faire en un gite, & moing que [on ne conge ?) ;
Dang un profond ennui ce Liévre ce plongeait :
Cet animal et tricte, et la crainte le ronge.

"Lec gene de naturel peureux

Sont, dicait-il, bien malheureux.

Ile ne cauraient manger morceau qui leur profite ;
Jamaic un plaicir pur ; toujoure accauts divere.
Voile. comme je vie : cette crainte maudite
Mempéche de dormir, cinon lec yeux ouverts.
Corrigez-vous, dira quelgue cage cervelle.

Et la peur ce corrige-t-elle ?

Je croic méme quen bonne foi

Lec hommes ont peur comme moi.”

Aingi raiconnait notre (iévre,



Et cependant faicait le quet.

11 était douteux, inquiet :

Un couffle, une ombre, un rien, tout lui donnait la fiévre.
(e mélancolique animal,

En révant a cette matiére,

Entend un léger bruit : ce lui fut un cignal

Pour cenfuir devere ca taniére.

Il cen alla paccer cur le bord dun étany.
Grenouillee auccitit de cauter dane lec ondes ;
Grenouilles de rentrer en leure grottes profondes.
"Oh! dit-il, jen faic faire autant

Quon men fait faire | Ma précence

Effraie augsi les genc ! je mete [alarme au comp !
Et d'oi me vient cette vaillance ?

Comment ? De¢ animaux qui tremblent devant moi !
Je cuic donc un foudre de querre !

Il negt, je le voic bien, ¢i poltron cur la terre



Qui ne puicce trouver un plus poltron que coi.”

Jean de (a Fontaine (1621-1695)



